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Une plaque dévoilée à Berneval-le-Grand
Ils sont venus des quatre coins 

de la Normandie, mais aussi de 
la France entière, et même des 
Etats-Unis. La famille et les en-
fants des victimes du naufrage 
ont répondu présents à l’invita-
tion de l’association Les Oubliés 
du Meknès, fondée en 2009 (lire 
notre édition du mardi 21 juillet). 
Les proches des marins disparus 
et de ceux qui ont survécu se 
sont unis dans une même fer-
veur autour du monument aux 
Morts de Berneval, puis de la 
stèle surplombant la mer à Saint-
Martin-en-Campagne.

Au cours de cette journée, 
l’ambassade de Grande-Bre-
tagne et la Marine nationale 
étaient représentées. Patrice 
Philippe, le maire de Berneval a 
conduit la cérémonie du dévoi-
lement d’une plaque située sur 
le monument aux Morts en pré-
sence de Roland Delaval, le pré-
sident de l’association et fils d’un 

marin disparu. Ils étaient entou-
rés d’une délégation de la Royal 
Navy, des anciens combattants 
de la commune et de portes dra-
peaux : « J’ai souhaité que les 
victimes du torpillage aient 
une plaque en leur mémoire 
sur cet édifice, ils seront ainsi 
associés à toutes les commé-
morations patriotiques qui s’y 
déroulent » a déclaré le maire 
dans son intervention.

Roland Delaval honoré 
par la commune

Une minute de silence fut 
observée et plusieurs gerbes 
furent ensuite déposées devant 
la plaque commémorative res-
pectivement par la commune, 
par le président de l’association 
et par la délégation britannique.

Puis, Patrice Philippe a offert 
à Roland Delaval la médaille 
d’honneur de la commune de 
Berneval.

L’association s’est ensuite réu-
nie dans les locaux de la mairie 
pour son assemblée générale 
et le groupe s’est dirigé en fin 
d’après-midi vers Saint Martin-
en-Campagne pour une autre 
manifestation commémorative 
devant la stèle dédiée à la mé-
moire des marins disparus lors 
de ce tragique épisode.

 ■Pratique

Le livre Les oubliés du 
Meknès, l’histoire du tor-
pillage d’un bateau français 
le 24 juillet 1940, par David 
Raillot, 384 pages, 35 €. 
En vente à la Maison de la 
presse à Dieppe et auprès 
de l’association. 
L’association a également 
fait éditer des médailles 
commémoratives par la 
Monnaie de Paris au prix 
de 2 €.

La délégation de la royal Navy a déposé une gerbe au pied du monument aux morts 
de Berneval

Les OUBLiés DU Meknès. 75 ans après, l’émotion 
atteint son paroxysme
Plusieurs centaines de personnes étaient réunies devant la stèle de Saint-Martin-en-Campagne mais aussi à Criel-sur-Mer 
et Berneval-le-Grand pour honorer la mémoire des 420 marins tués lors du torpillage du paquebot Meknès, le 24 juillet 1940.

Les familles avaient fait le dé-
placement pour cet événement 
exceptionnel : enfants, petits-en-
fants, arrière-petits-enfants sont 
venus de Montpellier, Toulouse, 
Bordeaux, Paris, Brest, Lille, de 
Haute-Savoie, de Bretagne, du 
Nord ou encore de l’Est. Mais 
également d’Allemagne ou des 
Etats-Unis, comme le fils d’un 
disparu qui a fait le voyage 
depuis Miami où il habite, pour 
assister à cette commémoration.

Très recueillies, toutes les per-
sonnes présentes ont assisté à 
la cérémonie sous la pluie qui 
a fait des intrusions mais n’a 
pas entravé son déroulement. 
C’est au son de la cornemuse, 
des trompettes et du tambour 
qui ont jalonné le programme 
que 35 portes drapeaux ont 
honoré cette cérémonie. Le pre-
mier moment a été la remise du 
nouveau drapeau du Meknès par 
le président de l’association Les 
oubliés du Meknès au nouveau 
porte-drapeau Henri Fuschini.

420 marins, 
420 bâtons

Les autorités présentes ont 
ensuite déposé une gerbe au 
pied de la stèle : Jean-François 
Odent, directeur de l’Office 
national des anciens combat-
tants et victimes de guerre, la 
communauté de communes du 
Petit-Caux, les communes de 
Berneval et Saint-Martin, l’atta-

ché de défense de l’Ambassade 
de Grande-Bretagne, l’attaché 
Naval de l’Ambassade d’Italie, 
les anciens combattants, l’Asso-
ciation du Calvaire des marins de 
Boulogne-sur-Mer, les familles, 
ainsi que l’association Les Ou-
bliés du Meknès s’y sont succé-

dé. Dans l’assistance on pouvait 
noter la présence d’une déléga-
tion de la Marine nationale, de 
la Direction interrégionale des 
douanes, des Compagnies de 
Gendarmerie de Dieppe et du 
Tréport, du Souvenir français, de 
l’Ordre national du Mérite, de 

la Fédération des anciens de la 
Légion étrangère et de l’associa-
tion Jubilee. Puis les familles ont 
égrené les noms des 420 marins 
disparus inscrits sur le monu-
ment. 420 bâtons avaient été 
plantés tout autour de la falaise 
pour symboliser la présence de 

ces 420 marins disparus il y a 
75 ans. Les pigeons ont de leur 
côté pris leur envol au son de La 
Marseillaise.

Roland Delaval, le président 
de l’association et fils d’un des 
disparus, a pris la parole pour 
réexpliquer à tous l’histoire de 

ce paquebot qui en 1940 a 
subi l’attaque d’une vedette 
allemande. Il a souhaité que 
plus jamais ne soit la maudite 
guerre !

Cette affirmation, gravée sur 
certains monuments aux Morts, 
doit rester imprimée dans notre 
mémoire, afin que nos enfants, 
petits-enfants, arrières petits-en-
fants ne vivent la tragédie qu’ont 
connue leurs parents.

L’Etat brille 
par 

son absence
On notera l’absence d’un 

représentant de l’Etat à cette 
commémoration, mais quelques 
minutes avant la cérémonie, il 
avait été annoncé que ces 420 
hommes ne pouvaient être 
honorés officiellement par la 
France, « n’étant pas Morts 
au combat. Mais Morts pour 
la France, ils le sont, ils ont 
d’ailleurs été reconnus en 
2009, victimes du Nazisme par 
la justice » glisse David Raillot.

M. Raillot est l’auteur du livre 
Les Oubliés du Meknès, l’histoire 
du torpillage d’un bateau fran-
çais le 24  juillet 1940, dont la 
présentation a été le clou de la 
journée. Une médaille touris-
tique de la Monnaie de Paris du 
75e anniversaire du torpillage a 
également été éditée.

Les personnes présentes ont 
pu l’acquérir comme souvenir.

en haut : a Saint-Martin-en-Campagne, la petite-fille d’un des marins disparus est venue spécialement de Miami pour procéder 
à la lecture des noms dont celui de son grand-père. un moment émouvant pour les nombreuses personnalités 
étrangères présentes. en bas : La Grande-Bretgane avait envoyé un représentant de son ambassade à Criel (en bas à gauche). 
La cérémonie du souvenir a été empreinte de succès.


